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Les éco-usages des drogues : 
mieux comprendre pour mieux agir 
Les usages des drogues sont souvent perçus dans leurs dimensions médicales, 
pharmaceutiques (avec un focus sur la molécule et ses effets) ou déviantes. Pourtant, 
il est possible, et surtout nécessaire, de les concevoir différemment. Qu’elles soient 
légales ou non, les consommations de drogues peuvent également s’intégrer comme 
des ressources positives à la quotidienneté, à la sociabilité, à la santé ou s’inscrire 
comme des appartenances socioculturelles distinctives. Le terme « éco-usages des 
drogues » permet de prendre en compte la diversité des relations que les individus 
entretiennent avec leur environnement et les sens de leur(s) consommation(s), c’est-à-
dire l’écologie des drogues.

Les dangers des consommations de drogues sont souvent réduits à leurs conséquences 
sanitaires et/ou juridiques ou comme la cause de l’addiction. Pourtant, tant les contextes 
dans lesquels les pratiques de consommation prennent sens que les manières dont sont 
catégorisés les produits selon les finalités et les effets recherchés sont déterminants 
à comprendre notamment à l’épreuve de certains phénomènes sociaux observables 
aujourd’hui. Par exemple, l’émergence (ou la réémergence) de certaines formes 
de consommations cadrées dans des collectifs ou des groupes structurés (Cannabis 
Social Clubs, stages chamaniques sous psychédéliques, soins communautaires avec 
substances, etc.) interroge les enjeux autour de la régulation sociale des usages et du 
statut des produits.

À partir de ces caractéristiques contextuelles, il s’agira également de saisir comment se 
construisent les représentations sociales des drogues refaçonnant le plus souvent les 
risques associés à leur ingestion en « bonnes » consommations. 

Actuellement, des modalités de production ou des labels associés à certains produits 
participent de cette neutralisation des risques allant même jusqu’à la valorisation de 
l’idée du « bon pour la santé ». Qu’il s’agisse de « bio », du « terroir », « du local » ou 
encore de l’autoproduction, tous participent de cette tendance et modifient la manière 
classique d’appréhender les drogues. 

Les frontières entre la déviance, la santé, le risque et le bien-être deviennent ainsi 
indistinctes, floues et même poreuses. La qualification récente du cannabis comme 
thérapeutique dans certains pays, mais aussi les expérimentations, certes marginales, 
dans le cadre des soins avec des produits psychoactifs jusqu’alors considérés comme 
des stupéfiants au regard de la loi et/ou dangereux pour la santé (champignons 
hallucinogènes pour soigner le stress post-traumatique, utilisation de psychédéliques 
pour certains troubles psychiques, etc.) peuvent également illustrer ce processus de 
malléabilité des catégories jusqu’ici usitées. 

Ainsi, au vu de ces évolutions, mettre en rapport le(s) sens des consommations avec 
les contextes, en comprendre les formes de normalisation et leurs finalités permettra 
de questionner la manière de repenser les drogues en termes d’éco-usages pour une   
«éco-prévention» c’est-à-dire contextuelle et configurationnelle mais aussi économique 
comme régulation, organisation et adaptation à des buts escomptés. Autrement dit, 
il s’agira in fine de réactualiser les analyses, les pratiques et les politiques de santé 
publique sur les drogues. 
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Programme

Matin Matin 

8h15-8h45 Accueil (Hall mosaïque)

8h45-9h00 Introduction (Auditoire A) 
   

9h00-10h00  Jean-Pierre Couteron (Auditoire A) 
« L’usage des drogues, humain, trop humain ? Questions sur  
l’usage des objets d’addiction dans ce début de XXIème 
siècle».

10h00-11h00  Conférences semi-plénières simultanées

  Dominique Lhuilier, Renaud Crespin et Gladys Lutz 
« De la prévention des conduites addictives en milieu de travail 
à l’approche écosystémique des usages des produits ». 
(Salle 3117) 

  Sandro Cattacin, Sofia Vignola et Loïc Pignolo  
« Qu’arrive-t-il aux dealers de drogue après les légalisations du 
cannabis ? ». (Salle 3118) 

11h00-11h30  Pause (Hall mosaïque)

11h30-12h30 Marie Jauffret-Roustide (Auditoire A) 
  « Les cadrages politiques des consommations des drogues :  
  analyse socio-historique des imaginaires et des controverses  
  autour de soigner, contrôler, prévenir et réguler ». 
  

12h30-13h30  Repas libre



 

Après-midi Après-midi 

13h30-14h30  Christian Ben Lakhdar (Auditoire A)  
  « De l’utilité politique de la personne utilisatrice de drogues ».

14h30-15h30 Ateliers thématiques simultanés 

Atelier 1 : Représentations des consommations 
Atelier 2 : Trajectoires et apprentissages des usages 
Atelier 3 : Sens des pratiques 

15h30-16h00  Pause (Hall mosaïque)
 

16h00-17h00  Table ronde sur « État et consommation de psychotropes :  
  vers un nouveau deal  ? ». (Salle 3117)  

Avec Laura Tocmacov Venchiarutti (co-présidente de l’as-
sociation Psychedelos), Jean-Pierre Couteron (psychologue, 
Association Oppelia, ancien président de la Fédération 
Addiction) et NN*

 *Le dernier nom sera annoncé prochainement sur notre page 
web 
   

  Animation de séance : Jean-Felix Savary 

17h00   Apéritif de clotûre (Hall mosaïque)



Ateliers thématiques

Atelier 1 : Représentations des consommationsAtelier 1 : Représentations des consommations
(Salle 3118) (Salle 3118) 
Animation de séance : Jean-Michel BonvinAnimation de séance : Jean-Michel Bonvin

Rodolphe Balmer Rodolphe Balmer 
Le sens de consommation des cigarettes électroniques chez les jeunes en Suisse Le sens de consommation des cigarettes électroniques chez les jeunes en Suisse 
romande de 18 à 21 ans : une approche par les imaginaires sociaux.romande de 18 à 21 ans : une approche par les imaginaires sociaux.

Jean Clot et Ken BrunnerJean Clot et Ken Brunner
Les maux des mots ? Regards croisés sur les discours autour de la « toxicomanie » Les maux des mots ? Regards croisés sur les discours autour de la « toxicomanie » 
à Lausanne.à Lausanne.

Atelier 2 : Trajectoires et apprentissages des usages Atelier 2 : Trajectoires et apprentissages des usages 
(Salle 3119) (Salle 3119) 
Animation de séance :  Maxime MellinaAnimation de séance :  Maxime Mellina

Salomé GillesSalomé Gilles
L’apprentissage social de la réduction des risques des usages de drogues dans un L’apprentissage social de la réduction des risques des usages de drogues dans un 
collectif numérique.collectif numérique.

Chloé Biaggi et Caterina GiusaChloé Biaggi et Caterina Giusa
Fumer des cigarettes achetées dans la rue : représentations, usages et pratiques.Fumer des cigarettes achetées dans la rue : représentations, usages et pratiques.

Atelier 3 : Sens des pratiquesAtelier 3 : Sens des pratiques
(Salle 3120) (Salle 3120) 
Animation de séance : Sophie Le GarrecAnimation de séance : Sophie Le Garrec

Sanda Samitcat et Audrey Linder Sanda Samitcat et Audrey Linder 
Les raisons de la (non-)utilisation d’une salle de consommation à moindres risques Les raisons de la (non-)utilisation d’une salle de consommation à moindres risques 
du point de vue des consommateurs et consommatrices.du point de vue des consommateurs et consommatrices.

Maria Caiata Zufferey et al. Maria Caiata Zufferey et al. 
Vieillir avec les drogues. Exploration qualitative des modes de vie des usagers de Vieillir avec les drogues. Exploration qualitative des modes de vie des usagers de 
drogues en traitement de substitution âgés de 50 ans ou plus.drogues en traitement de substitution âgés de 50 ans ou plus.

Sonia ZecchinSonia Zecchin
La consommation de drogues sur le lieu de travail en milieu festif.La consommation de drogues sur le lieu de travail en milieu festif.



Informations pratiques 

Rejoindre le campus de Miséricorde depuis la gare de Fribourg  
• Le plus simple : à pied (5 minutes). 
• La ligne de bus 3 (direction Mont Carmel) ou 5 (direction Torry) face à la 

gare et descendre à l’arrêt «Université».

Tarifs

Prix d’inscription : 50 CHF  
Tarif AVS et étudiant·es : 30 CHF (nombre de places limité)

Lien d’inscription : https://www.unifr.ch/form/travsocial/view.php?id=18792

Comité d’organisation

Jean-Michel BONVIN, Professeur ordinaire en politiques sociales et 
vulnérabilités à l’Université de Genève
Sophie LE GARREC, Maître d’enseignement et de recherche, Département 
de Travail social, politiques sociales et développement global, Université de 
Fribourg
Maxime MELLINA, Politologue, Responsable pôle formation, Groupement 
Romand d’Etudes des Addictions (GREA)
Line PEDERSEN, Lectrice, Département de Travail social, politiques sociales 
et développement global, Université de Fribourg
Jean-Félix SAVARY, Directeur de la Haute Ecole de Travail social de Genève, 
HES-SO Genève
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Pour toute demande d’information :

Université de Fribourg
Département de Travail social, politiques sociales et 

développement global
Chaire francophone

colloque-ecoud@unifr.ch
 +41 (0)26 300 77 86

Site du colloque :
 https://events.unifr.ch/eco-usages-drogues/fr/


